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Dans son document « La situation économique et sociale dans le monde » paru en 2007 selon 
le département des affaires économiques et sociales des Nations Unies, le vieillissement aura 
un profond impact sur les sociétés et devra retenir de plus en plus l’attention des décideurs au 
XXIe siècle dans la mesure où dans le monde développé, mais aussi dans de nombreuses 
régions du monde en développement, la proportion des personnes âgées dans la population est 
en augmentation rapide. En effet, l’on note qu’avec le recul de la mortalité et de la fécondité, 
la pyramide des âges s’est progressivement déplacée vers les personnes âgées. Cette 
transformation est manifeste dans toutes les régions du monde et s’expliquerait  par le 
relèvement de l’espérance de vie et la réduction de la descendance complète étant les 
principaux facteurs qui déterminent «la transition démographique ». Ainsi, à l’échelle 
mondiale, l’espérance de vie est passée de 47 ans en 1950-1955 à 65 ans en 2000-2005 et 
devrait atteindre 75 ans en 2045-2050. Toujours selon ce rapport, la majorité des personnes 
âgées à travers le monde vivent pourtant dans les pays en développement et d’ici 2050, 79 % 
de la population âgée de 60 ans ou plus, soit près de 1,6 milliard de personnes, résidera dans 
ces pays. 
Locoh, T. et Makdessi, 1996 n’en disent pas moins en écrivant que «l'accroissement des 
groupes d'âges les plus élevés dans la pyramide des âges est l'avenir de toutes les populations 
qui expérimentent la transition démographique ». Cependant, pour eux « l'Afrique, dernier 
continent engagé dans cette évolution, restera longtemps encore un pays à très forte majorité 
de jeunes mais elle connaîtra progressivement le même mouvement ».  
Le Cameroun, pays situé en Afrique du centre caractérisé par une population extrêmement  
jeune dont l’âge moyen se situe à 22,1 ans n’est pas en reste du phénomène de vieillissement 
que connaît peu à peu le continent. Sa population des personnes âgées (60 ans et plus) n’est 
pas négligeable car se situant à 5,0% (RGPH, 2005) contre 2,5% en 1987. Ce pays, tout 
comme ceux de l’Afrique connaît la récession économique qui a frappée et continue de 
frapper les économies des pays industrialisées (Guegant J.P, 2009). D’après le  Document de 
Stratégie pour la Croissance et l’Emploi (DSCE, 2009), le PIB de ce pays a enregistré un taux 
moyen de croissance réelle de 3,32% entre 2003 et 2007 contre 4,23% entre 2000-2002. Entre 
2001 et 2007, la proportion de la population vivant en dessous du seuil de pauvreté  
relativement élevée est restée quasiment stable, passant de 40,2%  à 39,9%. Le sous-emploi 
global en 2007 selon l’ECAM III, touche sept actifs sur dix (71,7%). Son ampleur est plus 
marquée en milieu rural (78,8%) qu’en milieu urbain (57,4%). 
Porter une réflexion sur les personnes âgées en Afrique et en particulier au Cameroun relève 
d’une préoccupation majeure et nécessaire au moment où la problématique du vieillissement 
est à l’ordre du jour depuis le plan d’action international de Madrid sur le vieillissement 
adopté en avril 2002. D’où cette étude, se propose comme objectif général de vouloir dès à 
présent susciter une priorisation de l’intégration du vieillissement dans les politiques 
gouvernementales, passant par la promotion de la prise en compte de la santé et du bien-être 
jusque dans le troisième âge, et sur la création d’environnements porteurs et favorables pour 
les personnes âgées. Et ce dans un contexte où sachant que la prise en compte des personnes 
âgées étant de plus en plus inéluctable et qu’elle se heurte au fait qu’il est difficile de trouver 
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des études précises sur les conditions de vie et de prise en charge des personnes âgées dans 
les populations africaines (Aka, 1990). De manière spécifique, il s’agira de : 
 

• dégager le profil des personnes âges (60 ans et plus) ;  
• déterminer l’état de santé des personnes du troisième âge ; 
• mesurer l’apport des personnes âges dans l’activité économique du pays; 
• déterminer le niveau de vie des personnes du troisième âge ; 

 
Dans l’atteinte de ces objectifs, cette étude essayera de répondre aux questionnements 
suivants : quel est l’état morbide de cette tranche de population qui du fait de leur âge avancé 
constitue en elle-même  une population vulnérable ? En cas de maladie, quelle est la typologie 
des recours thérapeutique et quel est le principal motif de ce type de recours ? Ces personnes 
âgées sont-elles victimes d’un quelconque handicape et quelle est la typologie de ces 
handicapes ? De même, quelle est la situation d’activité économique de ces personnes ? Quel 
statut occupent-ils dans les emplois et à quelle catégorie socioprofessionnelle appartiennent-
ils ? Qu’en est-il de leur affiliation au système de sécurité social ? Ces personnes âgées sont-
elles de faible niveau de vie comme on a tendance à le croire ? Ce sont là autant 
d’interrogations auxquelles cette étude se propose d’y répondre à partir d’une démarche 
essentiellement descriptive.  
Les données utilisées sont de l’«Enquête CAmerounaise auprès des Ménages»  réalisée en par 
l’Institut National de la Statistique (INS) en 2007et  portant sur 11391 ménages d’où a été 
recensé 2399 personnes âgées de 60 ans et plus (soit 4,6% des enquêtés). 


